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Chabat  
Pour D’IEU ou pour l’homme 

 
Rav Poumrantz (Safir Véyahalom Chabat 
Kodech page 329) fait remarquer : Dans la 
paracha de Yitro, lorsque la Tora nous 
présente le Chabat elle dit « Chabat Lachem 

Elokéh’a » – Chabat pour D’IEU, alors que 
dans la paracha Vayakel la Tora dit « yiyé 

lah’em kodech » – il sera saint pour vous, le 
Chabat est-il pour D’IEU ou pour Israël ? 

Le H’atam Sofer répond : la Tora s’adresse à deux types de personnes, la première est celle qui est 
affairé toute la semaine à son travail, alors la Tora lui dit ‘’Chabat est pour D’IEU’’, consacre-toi au 
service divin par la prière et l’étude. La deuxième est celui qui s’adonne toute la semaine au service 
divin par l’étude de la Tora et la prière alors on lui dit ‘’Chabat est pour toi’’. C’est-à-dire que celui 
qui est n’a pas le temps dans la semaine de se fixer un temps à l’étude il devra le faire durant le 
Chabat, là il n’a plus de prétexte puisque Chabat toute activité professionnelle est interdite. En 
revanche celui qui étudie toute la semaine, il a le droit de se reposer le Chabat, non pas qu’il est 
dispensé d’étudier durant le Chabat mais son étude se fera avec moins d’effort.  
On pourrait proposer une autre réflexion. De toute évidence le Chabat contient ces deux aspects, 
c’est-à-dire qu’il est orienté à la fois vers D’IEU et à la fois vers Israël. Et, ces deux versets traitent 
de tout le monde, nous sommes tous concernés par ces deux aspects du Chabat. Remarquons tout 
de même que dans la paracha de Yitro là où la Tora dit que Chabat est pour D’IEU, c’est D’IEU qui 
parle au moment de prononcer les Dix Paroles au Sinaï, c’est donc D’IEU qui se dévoile. Chabat est 
présenté ici comme étant la révélation de D’IEU. Cependant dans la paracha de Vayakel il s’agit des 
Enfants d’Israël qui érigent le Sanctuaire, arrivé Chabat ils devaient stopper toute activité, c’est 
donc le dévoilement des Enfants d’Israël qui se passe dans ce Chabat. 
Poursuivons. Le dévoilement d’Israël se fait après que nous avons dévoilé D’IEU ! la paracha de 
Vayakel vient après la paracha de Yitro. Cela veut dire que l’exercice consiste à reconnaître D’IEU 
et, cette reconnaissance du divin va nous conduire, inévitablement au dévoilement d’Israël. La 
découverte du divin est le levier de la découverte de l’humain. Celui qui ne reconnaît pas D’IEU, ne 
cherche pas à Le découvrir, il vit dans le déni de sa propre personne ! parce que, D’IEU n’est pas 
extérieur à l’homme, IL est dans l’homme. L’homme n’est pas en opposition au divin, mais il existe 
à travers le divin. 
Cet exercice nous l’effectuons à travers le Chabat, c’est en ce jour que nous prenons conscience 
du divin qui est en nous. Que D’IEU n’est pas notre adversaire, mais notre compagnon de vie. Les 
Sages ont bien fait de comparer le Chabat à la mariée, ainsi que le rappelle Rabi Chlomo Elkabets 
dans son chant fabuleux ‘’léh’a dodi likrat kala’’ et ‘’yasis alayih’ élokaïh’ kimsos h’atan al kala’’, la 
retrouvaille d’Israël, de l’homme, et D’IEU en ce jour de Chabat est aussi joyeuse que le marié qui 
va à la rencontre de sa nouvelle épouse ! Chabat c’est notre amour intime avec D’IEU.   
 

 



L’âme du Chabat – d’après Rav Sheinfeld, Ech hachabat vol.1 page 92 

 
L’empereur romain dit à Rabi Yéochoua ben 
H’anania : pourquoi vos mets de Chabat 
dégagent un si bon parfum ? Parce que, lui 
répondit le Maître : nous avons une épice 
nommé Chabat, que nous associons à nos 
plats ! L’empereur demanda au Maître de lui 
donner de cette épice. Le Maître lui répondit : 
cette épice n’a d’effet uniquement pour celui 
qui garde le Chabat ! (Talmud traité Chabat 
119A). Cela veut dire que les plats du Chabat 
ont une saveur inconnue des jours de la 
semaine.  
Quel est le sens de ce goût qui ne répond pas 
aux lois de la nature ? Chabat nous vivons une 
telle dimension que même les éléments 
matériels, telle la nourriture, épousent une 
autre saveur et un autre goût. C’est 
certainement dans l’aspect intérieur qui 
contient le divin que nous pouvons ressentir 
cette épice. Chabat consiste à prendre le 
temps de savourer l’aliment, toutefois au-delà 
de son aspect physique, mais en y cherchant 
sa source divine. 
Le roi David a dit ‘’taamou ourou ki tov Hachem’’ 
(Téhilim 34-9) – goûtez et constatez que D’IEU 
est bon. Le Baal Chem Tov explique : découvrir 
D’IEU est le vrai délice ! il nous faut dévoiler 
D’IEU à travers et depuis la matière.  
Cet exercice s’effectue à travers l’âme 
supplémentaire que nous recevons pour le 
Chabat, la néchama yétéra. On apprend à 
découvrir D’IEU à l’intérieur de chaque 
élément de la vie.  
Le Sidouro Chel Chabat propose une réflexion 
percutante. Lorsque nous avons faim nous 
ressentons le désir de consommer un aliment. 

En vérité cette faim cache une faim 
existentielle, celle de l’âme. Alors nous 
consommons un aliment, de toute évidence 
cet aliment ne va pas nourrir l’aspiration de 
l’âme, il ne peut qu’assouvir le corps. Mais 
voilà que cet aliment renferme la parole divine, 
la présence divine, la bénédiction divine, celui 
qui sait déceler tout ça trouvera de quoi nourrir 
son âme. L’épice du Chabat c’est découvrir le 
divin qui est enfoui dans la matière. 
------------------ 
De toute évidence ce discours nous fait 
voyager vers des horizons qui dépassent la 
matière. La vie ne se limite pas à son aspect 
physique, en plus d’être une évidence c’est un 
constat que chacun peut faire dans sa vie 
propre au quotidien. Certes, sans la Tora on 
aura du mal à structurer ce discours mais le 
constat peut être fait par nos propres moyens. 
La Tora nourrit cette idée et nous conduit à 
ressentir, presque physiquement, l’intimité de 
notre être, la présence divine qui se trouve en 
tout élément de la vie. Nous en avons déjà 
beaucoup traité dans nos lignes, et 
certainement pas assez, mais c’est un sujet 
tellement fondamental, tellement beau, 
tellement existentiel, qu’il nous faut encore 
investir dans cette aventure intime et intérieure 
de l’être qui est à l’infini. Chabat c’est l’engin 
qui nous fait découvrir ce monde enfoui mais 
présent et très proche de nous-mêmes. 
Lorsqu’on le découvre alors la vie prend une 
autre dimension, un autre goût, pas seulement 
spirituellement mais même concrètement, 
c’est l’épice du Chabat.  
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Horaires Chabat Kodech Nice 5786/2026 

Vendredi 23 janvier 5 chevat 

Entrée de Chabat 17h11 

Samedi 24 janvier 6 chevat  

Réciter le Chémâ avant 9h50 

Sortie de Chabat 18h16 / Rabénou Tam 18h28 

 

Chabat Chalom dans le Sourire ! 

Repas communautaire organisé pour  
Chabat Béchalah’ – veille de tou bichvat 

samedi 31 janvier 26, à 12h 
à la yéchiva  

pour renseignements et inscriptions 
contactez 

Rav Yonathan Boccara  
06.03.29.97.78 


